
Parlement de la Communauté française
Le Monde
A l'étranger

01/09/2018

« Aller à la racine des
inégalités sociales »
A l'approche de la rentrée, le 3 septembre, le ministre
de l'éducation nationale, Jean-Michel Blanquer, veut revoir
la façon de travailler dans les zones d'éducation prioritaire

ENTRETIEN

L e ministre de l'éducation nationale,
Jean-Michel :B1anquer,revient, dans
un entretien accordé au Monck. sur
les nouveautés de la rentrée, notatn-

ment l'instauration de nouveUês évaluations
en CElet en 2"', défendant les mesurés prises
depuis son arrivée au gouvernement, notam-
ment les classes de CFdédoublées.

DeJ'a1faire Benalla Ua démission de
Nicolas Hulot, les crisell se multiplient
pour le gouvernement, sans parler de la
situation éoonomiqul! moins bonne que
prévue. Au bout .d'un an, le macronisme
a-t-U mangé son pain blanc?

Non, c'est même un peu le contraire. L'équa-
tion politique qui est celle d'EmiTlanuel
Macron est de savoir prendre à bras-le-corps
les problèmes pour mener des réformes qui
s'inscrivent dans la durée. Ce.sontdesgraines
semées, qui vont germer ensuite, Le pain
blanc ne peut semanger avant la moisson. Le
tonnerre, les Sauterellesdurantles Si!Irulilles...
cela fait partie de la vie d'un agriculteur. Si
vous me permettez de poursuivre la méta-
phore agricole, le gouvernement a trace son
sillon et avançe avec patience, quoi qu'en di-
sent les commentateurs politiques qui ont
tendance àscénarlser la situation.

Comme Hulot, avez-vous déjà eul'fm-
pression de vous mentir àvous-même
depuis que vous êtes ministre?

Pas du tout. On doit toujours, éVidemment,
tracer une ligne reliant son idéal et leréeL Face
à des enjeux de long terme, compl~s, çela
peut sembler frustrant de ne pas aller plus
vite, plus droit, mais il ne sert àriende s'impa-
tienter: la direction. donnée est la bonne.
NiCOlasHulot est un homme que je respecte
beauçoup; les décisions qu'il a prises rel.èvent
de sa conscience, et il a demandé que l'on
n'instrurnentalise pas son départ.

La politique d'Emmanuel Macron est
jugée de plus en plus à droite par une
majorité de:FIançais. Le dédOlll:llement
d'une partie des classes de CF- et de cet"
tains CEl en cette rentrée - n'est-il pas
une çaution sociale du côté de l'éduca-
tion, comme a pu l'être Hulot pour
l'environnement?

IlYilune politique sociale en profondeurquï
estmenée. EWest absurde de qualifier de cau-
tion chaqUepoint quil'illustre. Etl'on fait une
erreur à vouloir plaquer dessus un clivage
gauche-droite dépassé, J'ai en permanence il
l'esprit les enji!Wl:de justice sociale. La divi-
sion des classes deCP et de CElest lamesure la

plus emblématique de notre logique: aller à la
racine des inégalités sociales en s'attaquant à
la première d'entre elles, qui tourne à la maî-
trise du langage. Dans la pratique, les.CPdé-
doublés enéducation prioritaire ont déjà con-
cerné 60 000 enfants, et on en tournera
190000 en cette rentrée; 300000 par an à
terme d'ici à la fin du quinquennat C'est 20 %
d'une génération. C'est donc une mesure en
profondeur et ç'est une mesure qui fait sys-
tème avecles autresmesllres nombreuses qui
vont dans le sens de la justice sociale.

Que répondez-vous à ceux qui affirment
que toucher 20 % des enfants, ce n'est pas
assez? Que lalutte contre les inégalités
-le talon d'Achille de la FIance, selon l'en-
quête P!SA -ne peut se résumer à cela?

je veux leur répondre que l'ensemble des
mesures que nous avons prises sont, ipso
facto, des mesures sociales. Faire une dictée
par jour, c'est aller vers une amélioration du
langage que nous devons fi tous les enfants.
Lancer un plan mercredi en partenariat avec
les communes volontaires; avec l'idée de leur
offriTdes activités culturelles et périscolaires
de qualité, celava aussi dansle sens d'une plus
grande justice sociale. La personnalisation

des parcours, l'accueil des élèves en situation
dehandicap vont dansee sens, et dépassent le
seul terrain de l'éduçation priori •.••ire; Lame-
sure «devoirs faits »est aussi une mesure très
importante. En une année, le tableau des me-
sures éducatives au service de la justice so-
cialeest de fait déjà considérable.

Quelles sont vos priorités pour
l'année scolaire qui vient?

Ellesera marquée par J'approfondissement
des mesures engagées, JIlais elle verra aussi
S'Quvtir de nouveaux chantiers. De grandes
réformes structurantes -l'abaissement de
l'âge de l'instruction obligatoire à 3aDS,la ré-
forme de la fotmation des enseignants - de-
vront en passer par ]aloi, début 2019. Abrève
échéance, nous devons ehclenmer une autre
fllçon de penser et de travailler l'éducation
prioritaire. Nous devons sortir d'une logique
consistant à indemniser la difficulté, pour al-
ler vers une logique de stimulation de la reus-
.~ pour les établissements cQncernés, aller
au plus pres des besoins de chaque élève; dif-
férencier les solutions apportées ...Celapasse
par une incitation financière de 1000 euros
dès cette année en diiection des enseignants
des réseaux les pluSprioritaires. Etnous irons
plus loin dans le cadre du dialogue social

Que faites-vous pour lutter contre les
ghettos scalaites - ghettos de pauvres,

ghettos de riches l
La mixité sociale est un objectif majeur si

nous voulons progresser. Ellepasse d'abord et
avant tout par la qualité et ïattractivité des
écoles et des collèges dans les territoires les
plus défavorisés. t'est pour cela que nous
avons rétabli les classes.bilangues, implanté
les langues ancienneS, développé les sections
europ.éennes. NoUSençourageons toujours
plus les projets originaux particulièrement
autour de l'éducation artistique, culturelle ...
Nous étendrons aussi les expériences de
mixité sociale organiSées entre plusieurs col-
lèges quand les conditions sont réunies.

Peut-onréellement agir pour la mixité
sans poser la question del'essor de Pécole
privée, sous contrat et hors contrat?

Lafuite qui a pu exister vers le privé a sou-
vent été liée àdes réformes aux conséquences
mal évaluées comme celledes rythmes scolai-
res ou celle d4 collège.Lerecord de fuite vers
le privé a ainsi été battu à la rentrée 2016. Si
nous redonnons ses lettres d~orau système
public, ce problème se résoudra S'agissant du
privé hors contrat, no\j.snous sommes dotés
d'un outil juridique, au travers de la loi Gatel,
pour interdire les écoles qui correspondentà
des dériVes,salafistes par exemple.

Vous comptez, aussi, introduire plus
d'évaluations à différents moments
de la scolarité. N'est-ce pas un surcroît
de stress, à la rentrée ~

Cesnouveaux temps d~éva1uation,dont l'in-
troduction a débuté l'an passé - au début du
CFet en 6' - et que nous étendons àmhCF,à
l'entrée du CElet de la 2••••visent à identifier
les forces et les faiblesses de chaque élève,
pour lui venir et aide etnon le pénaliser. Rien
àvoir avec une pression mise sur les élèves.Je
crois que les parents peuvent être rassurés à
l'idée qUe l'école dresse de leurs enfants un
portrait exact pour mieux les aider.

Vous souhaitez aller au-delà de l'évalua·
tion des élèves: celle des établissements
est posée, Ne redoutez-vous pas de dé·
dencherledoudres de la communauté
éducative qui craint la mise en concur-
rence des établissements 1

Est-ilnmmalque les résultats de notre école
nous viennent de l'étranger? Ne méritons-
nous pas un systeme national d'éValuation
nous permettant de mieux nous connaître
nous-mêmes et donc de progresser? En ma-
tière d'évaluation systémique, on ne part pas

de rien; chaque année, ilont publiés les indica-
teurs de valeur ajoutée des lycées.Emmanuel
Macrona lancé le projet d'une instance natio'
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nale dédiée à l'évaluation. Celasera fait pour
être utile aux établissements, dans une lagie
que de soutien aux personnels et de roise en
réussite des élèves, de plus gratlde transpa-
rence et d'égalité. Tout ceci est fait pour que
nos élèves progressent

Une question domine pour les pare.Dts:
mODenfant aura+ille (l bon prof» ? Re"
cours aux enseignants contractuels, crise
du recrutement... tell patents ont pe\11'de
«mal tomber». Com:mentles mss\11'er?

D'abord, en rappelant que notre pays a su ga-
rantir une qualité professorale malgré les dif-
ficultésde recrutement, parrapportà d'autres
pays confrontés au même problèmeJI estvmi
qu'il existe une tendance structurelle et que le
métier est trop peu attractif. C'est pourquoi
notre ~tier de l'année est la réfonne dela
formation et l'instauration d'un prerecrute-
ment des enseignants, qui pourrait permet-
tre, notamment, de faireé'ilOluerle statut des
assistants d'éducation. Nous voulons aussi
encourager les secondes carrières pour les
personneS qui, autour de 40 ans. souhaitent
entrerdansl'éducationnationale.Nous avqns
commencé. cette année, à ~périrnenter une
gestion des ressources humaines de proxi~
mité. Elle.se déploie dans douze académies.
Ellepermettra auxpersonnels d'être reçus par
une personne au plus près d'eux. cela pourra
même être dans l'établissement, pour parler
de leurs aspirations, de leurs difficultés, de
leur souhait d'évolution ..,

Vous dites souvent que «ret:r:ouver le goût
del'ex:ce11ence>lest votre obsession. Mais
tous les élèves enonHIs les moyens?

J'aime ce mot, et je l'asSume, mais je n'en-
tends pas l'excellence dans un sens élitiste. Ily
a derrière ce mot la visée de tirer tous les élè-
ves vers le haut L'excellence est celle de cha-
que enfant dans la diversité de ses talents:
Nous avollS.laissés'instalier ridée que pour
assurerl'égalité, ilfaut nîyeierpar le bas. Celaa
êtê une erreur_ Les enfants aiment se dépas-
ser. Jeviens de visiter un internat d'excellence
à dominante sportive, à Mayotte, dont les élè-
ves - majoritairement des filles - pratiquent
le handball et le football Quand il s'agit de
sport,le mot n'est plus t!ÙlOU;il y a des com-
pétitions, des évaluations, et tout le monde
comprend que l'on mette labarre haut, à com-
mencerpades enfants.nn'ya pas de raison de
ne pas faire de même pour les enieux scolai-
rllS, dès lors que l'on n'entre pas dans des cari-
catures qui n'ont jamais correspondu il. mes
idées. Nous devons être aux antipodes d'un
darwinisme scolaire en favorisan~la pluralité
desexce1lenœs et en installant un climat qui
donne confiance en soi à ch;;lqueenfant.
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Dans certains terr.itoires. il se dit que
la République recule. Avez"vous
le sentiment que les atteintes à la laIcité
progressent dans les établissements?

LaRépublique doit continuer de s'exprimer
sans complexe, dans toute sa puissance, A

cl1a.quefoi, qI.1eje"'" ~ce, je ,uis frnppe
derouS(ateT que le. élèv<$sont)"premlei; à
rêdamer un cadre clatr;-U.!l sont Elonscients
'l"" natte modèle lilÏt.lO\!l',gatantlt1.l'eSjled:
de 1,,= oorn'Ïttioriset de leur être profu'"!.
Nous ~onS" pris de:s mel;lIIe-S". 't:rès concrètes:
pourd;;ilnir le, règle, et les foire.""sp.,,"er.

.t'sctwilité récente a montré qtiel'e~
entre 1••• _ .••t.untléfi'l"!' l'école doit
r$vel". D"l'uis plusieurs semaine.,
les réseauX sociaux bmiRsent de
ruroeuIS autolH de la kliSdrlapplL
ElIt-teseJpnvous;uneml ••iml.pœmiè~
de l'éroleque d'éduquer à la .exwùltol?

Si l'on SDuhaite s'a.ttaquer aux rn.c:ine5 du
mal que ""nt JësillégalitéS enQ:ê1"1'sexes ~t
les viaHmce$ faires aux femmes, CE" devnit
ètreun sujet-_qufl fonaborde rrvecsérénité. En
matière d'égalité entre les .~e., r&pl~ foue
son rôle:: apprei1.dreS respecter :autroi com~
plète les. savoir5- fondamentaux que- .sont la
lêctu1e, j'içrlturè et le ~alrul. cooœrrulIlt
l'êdUCiiltion â ln sexu:aliti. nous respectons la
loi qui veut que t:rois.séquen['~spar an et par
nivl:au:.olentmganisées, L'éCol"agitciaIlJn.
pl~. gran4 respect de. oonsciel\Ces: il ûest
pas question d'une rouœtioR smmeD-e~U~
cite àl'éço)e primaire, ""de =eltie de,
.Cotm.ciiSSaIIœs prematurEes, mais' d'ÎDSi6ter
sur les notions-'·de œspect d'-autrui, de con~
na!l\~ de .on ~DIp" L'ênfanœ - et la pu-
deurprDpre ill'enfaiu,"-sont œ,peme,. t'm-
œrdittion du portable, qui entre en vigueur
~tte année, ~dpe de çett"logique: éUe
Vise- eutri! au:trë,-il:fœinoi j'aa:èi; d"" plllll
jeunes à Japornographie. le reœvrai lI:i\,pro-
cltsi:nem=t les •• sociatlons fa'rnllia1eset de
pare=d'01ê""" pourémêrtouteambiguûé.

L'oiduœûannatloriah> sera·t-elle
êpal'gni\epat Ie$éconorniesfàites
dio••• la.fonctipn publique?

Aussibien œtl:<!annéêqw-l'anpmchain, Uy
auri! une augi:ne:ntatklfl -du buqgetl mèlÏlE-si
je suispersuadê que l'augm.ntirtion des
moyen.< n'est pas llIlI"ftrt en. '·Oi,Défurlr .le
«pour quoi. prnrrat1:kuler- Je, moyens, c'est
ma mêthode. La priorité tota.le d.onnee à
l'écoleprimaire "" •• traduin>.p<on'danttoutle
qûinquenml, par une amélioration des taw<
dlem~ad.remen:t. Ce sera- moins vrai dans le se-
oonddegré.pour l.quelja J'r,mœ. dtlpense
plus que la l:iJ.tiyerine.despàys \IOisiris.

Ces q:abu.e ~s.~~'VOtlS-n'~

œs:sê d.'ouvrir d~ DOuveilU:x c:han1:iiel:5.
L'un d'eux-vous tient·ilplWi_à l:œu.r
qq'1Il1autre? Ul)I>xéfurmi: quimste:rall
<omm. la.«remune BIanquer. ?

Il nJy a pas une mais plusieurs réformes 00-
p~ Il mener, Les d;ru;e.de cr d"dou~
blêês, rois•••en plaœ<bns des:déJaisfiIgésln-
tenables par de nombreuses personnes à. l"ëtê
2'917. IilJrls que noUS avons pourtant tenus,
<:omplentpartiroliêœnJ.entimes yeux. Idem
de la réfmmedu.bacr:a1a~atill'borizon2a21.
qui rlo-itovdjrim effetsurtou'le sySŒme.,,~
·de•.•lledl'la valeprnre:..ümnel!e .•

-PROPOS ItECUEIEL16 PAR.M.AT'I"EA. BATTAG:nA.

_~)!TW>LAINIl_&noI
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Le ministre veut déployer
une culture de l'évaluation

En plus du CPet de la sixième, des tests
seront organisés en CEl et en seconde

J ean-Mîellel inanqued'a souli.
gne, mercredi 2gaoùt, IOIli de
sa traditiimnelll! confêtence
depressederentœe: ilnesou<

haitepas que la montéi' en puIs-
sant:e des rnIuatÎOIli; - instaurées
il l'eI1l:rCedu cP et de la.6" enzo17,
et dès cette rentree aussi en milieu
de CF, en CE"et en sf!oonde- dis-
tille «,le V1min dld 'imgQiS~eN au
sein de la rornmUIlautèooucative.
La publication ce même mercredi
dans la foulée de la prise de parole
du ministre de l'éducation, des œ.
sutiats de; preroîeis tests pall$ê:;,a
l'automIie2017, parSlOooo élèves
à leur ent:ree du collège. envoie le
même message : pas-d'alarIilÎSome.

On a cOutUIiIe de dir'e que2Ô%
des enfant:s quittent le CMz,sansle
bagage &i:ifIÏl;ant pour rèUSllIr en
fÎ". sans dén:ieITtIr u- r.itio, la nOte
d'infonnatiollll mille en ligne,
mercredi, par la Qùed:ioIi, de ffu·
ltiatIDn, de la pm:syedive etde la
performance (DEPF, le service sta.
tistIquesdu mini$t~) insiste 5Ut
le Vetre à niOitié plein plutôt qu'à
moitiêvide: plus de 8 êlèves sur 10
arrivent au collège avec Ilill' 'maî,-
triSe," sutisftiiSan'te oubis barmeN
,des connaissanœset competeu'
~s mfran:çirls, pf'JII:.;pny lire; ils
sdrtt uri peu IllilinJ;.1nitribtelDt-7
suno-en mll.thêmatlques.

AyreganIer de plus pfios, la:pho:-
tographieJ;!~'seternitun
pl!U: dans les réseaux les plus
b::âgiles de l'êducation prioritaire.
les lacunes l'1i. français Cl>ncer-
nent plus du tiers des adoles-
t=ts; en maths, on approche de
lamoitié.« Cen'ertpas l'éduartkm
prioritaire qui est en cause, tem-
père ladirect:rtce de la DEPP.
FameIine Rosenwald; les évalua-
tions disent qUl"'es enfants arri-
vent en ZEP avec leurS dttfirnltis;
pas qu'elles NOnt II' jaft df!SZIiP.»

Rue dl'Grenelle, on entend ras.
surl'T.iesesprits ln.quiets; l'obj&-
tif de ces ~stS' éhIboréspar« nos
mei/lrmrs cerveaux~, fait valoir
M.Blanquer, n'est pas ~ tomber
.dan5i,I1le «$UJEntbimo.'» traces et
dejà dênoncêe par certains eru;ei.
griants, :mais rledîffus& une
« cu/turi.> dë /'€vtl/uLltiim Nqui pro-
fite a tous. Aux elêves Ilplus fine.
mi!TJt pcis(tiilrm €s» -'au regard de

l'acquisition des savoirs fundll.'
mentaux - pour être «plusfm~
ment actompo.gmisJ:l l'taux enC
seignams qui auront, avec ces
nouveaux outils, un appui pour
adapterleu.rpêdagagie.

Et pourtant, leur dêploiement
ne fait pas consensus. Du côtèdes
syndkatl;,des.iéserves.se futit.lm-
tendre: doutes sUr la pluscvalue
pedagogique, craintes delaréduc-
tlon de l'enseignem=1 al,l1(élê-
ments êva1uables, stress inutile ...
"L'ivoluution l'sr un Duril dl' m~
'.l'Il re pffl::i~ polir le mtrltrf!, mais
il s'u~1ft auj<:l urd' h u i dë ptopo$€1'
un modèle Ilnivl'TSl'll'trlemontrer
les diJficulti!s; regrette Francettl'
POpine;lu du Sriulpp--FSO. ë'est lJfJ
r:hunyement: nou.\' nI' sommes
plwulrms /'livaIu(ltiQ11 pnsitivl', »

• Mise en CIKlC:Ul'l'enCe.

L'mquiétudl! est lil,ontee d'Un
cran ave~ le projet d'.une ~dIa-
tance deJ'êvaluation ••des etablis"
sentfntS, promesse de campagne
du candidat Matri>n, que SQllmi-
nistre de l'education voudl'aft
voîrmise en place dès. Z019.

Si l'ivaluation systèriliqne dans
les pays angle-saXons ou uordi-
.quell s'est dêvelopplie -Sans u-
clute les debaI!i-, elle !le1.irtf!.la
culture soolairi' française, M. DJan.
..quet .sème petit ciiillau aprè.s:pEtit
caillOu; avaritI 'été, sailliectlOn:des
ressources humaines il l'ait: savoir
qu'ellen'exclUaitpasdestmmet:t:n'
une part de la pIÎri1t'pnitJiise liUX
eru;eignants de l'ooucation priori-
taire ~n:ee à lem implication
etleurJ; œussites.

_"A terme, souligne-t-on au syn~
dlcatSE-U NSA,a:vec [a publif:t1tioJJ
qe ~5Ultiltll ét~lissement prir
etab1l5sement; cest leur mil>!" en
concurrence quf se d~sine ~au
bffi!ifiu- .de .[<.eQXqtd a.UTDnt le~
moyens d'envoyer leurs enfants
dam des €tablw.emerrts mœux
dustéSil, relève $.a porteeparole,
Claire Krepper.

Les p:alinatës qui fle\D:Îl;séIit
dansla presse,cbaque ét-è, lonrde
la publication des indicateurs de
vaieuraîoutêe deslyœespUOtés
PlU" la DEPP tiI' ltil donnent pas
tout à fait tort. •

M:A'rTE,\ BATrAm.lA
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